
Les chevaliers et la guerre

Mon cœur se réjouit quand je vois les châteaux forts assiégés, les 

remparts rompus et effondrés, l'armée rangée sur les berges. Et 

j'aime aussi quand le seigneur, le premier à l'attaque, vient tout 

armé sur son cheval sans peur, enhardissant ainsi les siens de son 

vaillant courage ; et lorsque l'assaut est donné, chacun doit être 

prêt à le suivre de bon gré, car nul homme n'a la moindre valeur 

tant qu'il n'a pas reçu et donné des nombreux coups. Je ne trouve 

pas autant de plaisir à boire, manger ou dormir qu'à voir tomber, 

au bord des fossés, chefs et soldats dans l'herbe et contempler les 

morts  qui  dans les flancs,  ont  des tronçons de lance avec leurs 

banderoles.
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